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FICHE N°6 : LA PLACE JEAN MACÉ 

 
A la fin du XIX siècle, le déclassement du fort du Colombier 
libère de vastes terrains. La ville commence à s’étendre vers le 
sud et la municipalité fait alors le projet d’une place à l’extrémité 
de « l’avenue de Saxe prolongée » terminée en 1892 qui 
deviendra plus tard l’avenue Jean Jaurès. 
 
Ci-contre : L’ouest de la place Jean Macé, A gauche immeuble situé 
entre l’avenue Berthelot et la rue Professeur-Grignard, à droite, la 
mairie de Charles Meysson 

 
La place Jean Macé, du nom du journaliste opposant à l’empire, instituteur militant pour l’école laïque, 
obligatoire et gratuite, fondateur de la ligue pour l’enseignement (1815 – 1894), est aménagée de 1903 à 
1905. On plante tout de suite des arbres mais autour il y a encore peu d’immeubles. Les premiers s’élèvent 
entre 1890 et 1914 au nord à l’extrémité de l’avenue Jean Jaurès et au sud-ouest en bordure de l’avenue 
Berthelot. 
 
En 1912, quand est créé le 7ème arrondissement, détaché du 3ème, il est possible d’utiliser les terrains libres 
sur le côté ouest de la place pour y construire la mairie qui doit être « un palais républicain ». L’ouvrage est 
confié à l’architecte Charles Meysson qui a réalisé aussi les grilles du parc de la Tête d’Or. En 1914, à 
l’exception de la décoration de la salle des mariages, l’ensemble est terminé quand éclate la première guerre 
mondiale. Les côtés ouest et nord de la place sont entièrement 
urbanisés. 
 
A gauche : Les premiers immeubles locatifs du nord de la place vers 
1910. 

 
L’est de la place n’est pas encore construit. Sur les terrains libres, il 
y aura de 1921 à 1926 un Luna-Park. Un projet de Tony Garnier 
pour une Bourse du Travail, trop coûteux, n’aboutira pas. Seront 
alors réalisés les immeubles de la Société Générale et du Crédit Lyonnais. 
Pendant la seconde Guerre Mondiale, lors du bombardement du 26 mai 1944, la place est très touchée 
comme le reste du quartier : des immeubles détruits, incendiés, la mairie très endommagée, un abri éventré 
où il y aura des morts. De la reconstruction des années 50 datent tous les grands immeubles au sud-ouest de 
la place en bordure de l’avenue Berthelot. 
 
La place Jean Macé est aujourd’hui un lieu très animé. Si le commerce de proximité est peu présent, les 
marchés maintiennent leur activité, le mercredi et surtout le samedi. Outre les services municipaux et le 
commissariat logés dans le bâtiment de la mairie, on trouve cinq banques, la Caisse d’Épargne, la Sécurité 
Sociale, et, depuis 2008, la nouvelle bibliothèque du 7ème. 
 
En ce début de XXIème siècle, l’activité la plus intense de la place est provoquée par l’importance de son rôle 
dans les déplacements urbains. Aux très nombreuses lignes de bus sont venues s’ajouter la station de métro 
et celle du tramway. D’ici peu, sera achevée la Halte Ferroviaire. Avec la circulation automobile sur les 
avenues Jean Jaurès et Berthelot et les rues adjacentes, la place est devenue un vaste carrefour. Malgré ses 
arbres, ses massifs de fleurs et ses bancs, peut-elle offrir encore un jardin public aux habitants du quartier ? 
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